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Cer oiseau : 

• est lc plus grand des oi~caux de Ia t:unillc des grivcs en Amerique 
du Nord 

• est l'un des premiers oiseam: a chanter lc marin ct l'un des derniers a se 
faire entendre le oir 

• se repose en groupcs attcignant 250000 indi,idus 

• a un resophagc qui <;'clargit pour lui pcrmettrc d'cmmaga<;incr de la 
noun·iturc 

• pcut effcctucr, en mO)Cnne, 180 allcrs ct rctours par jour lorsqu'il 
conc:truit son nid 

Description 
Le Merle d 'Amcrique (Turdus migratorius) 
est l'un des oiseaux les m ieux con nus en 
Amerique du Nord. Le nom de " rouge­
gorge ,. lui a etc do nne par les premiers 
colons qui, en rai!.on de sa poi trine 
rougeatre, croyaient qu 'il res!.emblair au 
rouge-gorge de ('ancien monde. 'lburefo is, 
le Merle d 'Amcriquc n 'est pa!. un rouge­
gorge, et, mis a part Ia coloratio n de sa 
poitrine, il ne re~i>emble en rien au petit 
o iseau brun d 'Europe. 

Le Merle d 'Amcrique est le p lus grand de Ia 
famille des grives en Amerique du Nord. 
Les adultes mesuren t environ 25 em de 
lo ng et pesent quclque 77 g. Outre sa 
poitrine de couleur cannelle tiram sur le 
roux a rouge brique, le Merle d 'Amerique a 
Ia tete noire, le pourtour dci> yeux blanc, le 
bee jaune, Ia gorge stri(:e de no ir et de 
blanc et le dos gris. Le male revet 

habiruellement des couleurs plus vives que 
Ia femelle. 

Les oisillons portent un duvet gris souris 
peu a pres leur naissance. Ce cluvet est 
rem p lace par dei> plumes qui les font 
ressembler {t leuri> parents, sauf qu 'ih ont 
des taches noires i>ur La poitrine er des 
:.tries pale:. sur lc corps. La deux.icme 
annce, en octobrc, on ne peut pas les 
d iffc rencier de leurs runes. 

Lc Merle d 'Amerique a un vaste repertoire 
de chants et de cris. II est l 'un des premiers 
oiscaux ~~ chanter le marin et l 'un des 
dern iers a sc fairc emendre le soir. L.e male 
chante davantage que La femelle, 
habirueUementle marin a partir de po ints 
d'observation cleves et, le plus souvent, 
pendant La pariade. ll continue a chanter 
jusqu'a l 'cd osion des a:u f.-;, moment 
auqucl il ;trrc tc en gcneml, nc reprenant 

qu'aprcs !'envoi des oisiJions. Son chant 
probablement le plus connu est le joyeux 
tchirili, lchirop, lchir·op , tchirili, tchimp. 
I.e chant d 'accouplement est semblable et 
s'accompagnc de Ia parade du male qui 
ctale sa queue plus haut que sa tete. Le 
chant territorial ou murmure hisselli­
hisselli est doux c t execute a Ia maniere 
d 'un ventriiO<(ue. 

En plu de :.on chant, le Merle d 'Amerique 
emet divers cris, du tres connu cri d 'alarme 
tchip et du cri de derangement tuktuk 
jusqu'au pcpicment de mecontentement 
accompagnc d 'un mouvement saccade de 
Ia queue. Certains oiseaux chantent en 
juillet er en aoih lorsqu 'ils muem ou que 
leurs p lumes ~om remplacces, mais les 
chams deviennem plus courts et plus 
calmes, a ! 'exception d 'un brc f regain a La 
lin de septcmbre. Meme si Ia plupart des 
chantS ces!>cnt il ia fin d 'ocrobre, il n 'est pas 
rare d 'entendre chanter des Merles en 
hiver. L.es cris !>e font entendre rout au long 
de l 'annee. 

Habitat et habitudes 
l..c Merle d 'Amcrique etait, a l'origine, une 
e:.pt:ce forestiere, mais il s'c!>t bien adapte 
aux region~ habitees ou il !>e nourrit sur les 
pclo uses et niche dans les jardins et les 
pares publics. A mesurc que des arbres om 
CtC plantes, il a cnvahi les prairies, Ct on le 
voi r souvem dan!> lcs forets er lcs pelouses 
alpines au-delft de Ia limite forestiere, de 
sorte que rares som les types d 'habitats, 
exception faite des marais, ou lc Merle 
d 'Amcriquc ne n iche pas. II prefcre 



hi verner dans les espaces decouverts, mais 
vil aussi dans lcs pinedes et les orangeraies. 

oct s u 
e reposer ou dormir dans le · arbres sonr 

des activites frequentes, surrout pendant Ia 
saison internuptiale. n semble que taus les 
Mertes d 'Ame rique se regroupent en 
communautcs dans des aires de repos au 
cours de l'hiver; les miles adultes sc 
rassemblent pour se reposer pendant Ia 
saison de reproduction, les femelles, une 
fois Ia nidification terrninee, et les oisillons, 
des qu'il peuvent elfectuer le trajet jusqu'a 
l'aire de repos. Les aires de repos des 
Mertes peuvent compter jusqu 'a 250 000 
individus, mais il yen a habitueUe ment 
entre 20 et 200. Parfois, les Mertes 
d 'Amerique se rassemblent avec d 'autres 
especes, comme les Etourneaux sansonnets 
et les Quiscales bronzes. Ces rassemble­
ments semblent etre une fa<;on de se 
proteger contre les predateurs e t de 
reperer les aires d 'alimentation, surtout en 
hiver, lorsque les groupes d'oiseaux 
percheurs som en quete de nourriture. 

Le Merle d'Amerique est dote d'un 
resophage ou canal extensible entre Ia 
bouche et l'esromac. Cela lui est utile en 
hiver, par excmple, lorsqu' il y cmmagasine 
des reserves de fruits avant de s' installer 
pour Ia nu it. Cette caracteristique lu i 
perrnet probablement de survivre aux 
basses temperatures de La nuit. 

Rire de repartition 
Le Merle d 'Amerique se reproduit jusqu·en 
Alaska en direction nord. dans rout le 
Canada, aux Etats-Unis jusqu'a Ia cote du 
golfe clu Mexique et aussi j usque dans le 
sud du Mexique. Les populations septen­
trionales migrent, passant l'hiver dans une 
aire qui comprend le sud-ouest de La 
Colombie-Britannique e t, aux Etats-Unis. Ia 
cote du Pacifique et le centre-sud, La cote 
Est du continent allant vers le no rd jusqu'a 
Ia cote Sud de Tefl'e-Neuve, le Mexique. Le 

ud du Texas er La pointe Sud de Ia Floride. 
En hiver, les Mertes parragem les limites de 
l'enorrne aire de re pos du Carouge a 
cpauLettes avec le Quiscale bronze et 
I'Etourneau sansonnet, et se nourrit avec 
lejaseur d 'Amcrique. Les o iseaux meri­
dionaux se trouvant dans I' Est des Etats­
Unis e t du Mexique ne migre nt pas. A I' oc­
casion, lorsque les baies sont abondantes, 
que lques Mertes hardis passent l'h iver au 
Quebec, en Ontario et dans les Prairies. 

Les Mertes d 'Amcrique migrateurs se 
deplacem pendant le jour. lls entrepren­
nent leur migration vers le nord a Ia fin de 
fevrier et n 'arrivcnt e n grand nombre au 
Canada qu'au debut de mars. Les tem­
peratures plus chaudes du prin temps sont 

Aire de nidification 

• Aire de nidification et d'hivernage 

Aire d'hivernage 

Repartition du Merle d'Rmerique 

un facteur important de leur migration 
puisque Le sol doit erre en train de degeler 
po ur que les oiseaux puissent lc crcuser et 
y trouver des vers de te rre. Les migrants 
vers le nord suivent de pres des tem­
peratures qui aneignent en moyenne 3 oc 
pendant Ia journee. Le Merle d 'Amerique 
retourne clans Ia meme aire de reproduc­
tio n qu'il a occupee l'annee precedeme. 

A l'auromne, par contre, le Merle 
d 'Amerique ne suit aucun ~ trajet " pre­
determin e. En elfet, au lieu de roujours 
retourner dans Ia meme region, il semble 
errer selon l'abonclance saisonnicre 
cl 'invertebres e t de fruits, ses aliments 
preferes. II commence sa migration vers le 
sud au debut de septembre, mais Ia plupart 
des individus attendent ju qu 'e n octobre, 
e t de grands nombres traversen t le Sud du 
Canada en novembre. Des o iseaux 
observes dans le Sud du Canada aussi tard 
que Ia deuxieme semaine de decembre 
pourraienr bien etre des mig.rateurs. lis 
migre nt habituellement e n petites troupes, 
mais peuvcnt parfois se deplaccr en 
groupes de quelques centaines cl' inclividus, 
souvent accompagnes de Gcais bleus. 

Alimentation 
La plupart d'entre nous avons observe des 
Mertes d 'Amerique sur les gazons, 
cleterrant et tirant sur des vers. Toutefois, 
les vers de terre ne fournissent qu'une 
parrie de ('alimentation des Mertes. Bien 
que des invertebres, tels que des vers de 
terre , des coleopteres et des che nilles, 
comptent pour environ 40 p. JOO de son 
alimentation, le Merle d 'Amcrique est avant 
tout une espcce frugivore et il se delecte 
des fruits du cerisier de Virginie, de l'epine· 
vinette commune et du sorbier. II est aussi 
friand de cerises aigres-do uces, de raisins 
de vigne et de tomates. Le Merle 
d 'Ameriquc se nourrit d'inverrebres 
principalement au printemps Ct en ete , et 
de fruits surtout en automne et e n hiver. ll 
mange a ('occasion de p etites couleuvres et 
des musaraignes; parfois, il ratisse le bord 
de Ia mer a maree basse a Ia recherche de 
mollusques ou e ntre dans l'eau jusqu'a Ia 
hauteur de Ia poi trine pour capturer de 
jeunes poissons. Le Merle d 'Amerique 
glane principalement sa nourriture au sol 
lorsqu'il chasse lcs insectes ou se perche 
clans les arbrcs pour prendre des fruits, 



mais il peut au si anraper des insectes en 
vol. Le oisillons e ncore au nid se nourris­
sent le plus sou vent de vers de terre et de 
larves de coleoptere~. 

Reproduction 
Les Merle~ d 'Amerique commencent a 
arriver a le ur aire de reproduction dans les 
regions meridionales du Canada au debut 
de mars; leur arrivee dans les aires de 
reproduction septentrionales se poursuit 
aussi tard que Ia mi-mai. Des volees de 
m:lles comptant jusqu'a une douzaine 
d 'individus arriventles premiers a Ia fonte 
des neige!>; les femelle!> arrivem parfois le 
meme jour, mais habitue lleme m une 
semaine et meme plu~> apres leurs parte­
naires. Le~ m:lles et le~ femelle!> demeurent 
normalement ensemble pour Ia saison de 
reproduction, mais s'accouplent souvent 
avec d 'autrcs individus l'annee suivante. La 
plupart de~ adultes reproducteurs retour­
nenr a peu pres dan~. lel> memes regions 
chaque an nee, mai1! le!> jeunes oi~eaux 
nichent gencralement ailleurs. 

La pariade est difficile a decrire chez le 
Merle d 'Amerique; e n general, elle a lieu au 
sol. Les combats sont frequents au cours de 
cette p(:riode. La pariade comprend le 
no urris:.age de Ia femelle par le mii.le, Ia 
ceremo nie des bees ouvens ou le m:lle et Ia 
femelle s'approchent l'un de !'autre et se 
touche nt lc..: bee, de mc me que les chants. 

Le m:llc visitc parfois lc site ou sera situe le 
nid avant que ne commence Ia construc­
tion de cclui-ci. II se pcut aussi qu' il 
appone des matc riaux pour le nid ~~ sa 
partenaire, mai le cho Lx du lieu de 
nidification e t Ia conMruction du nid 
reviennent a Ia femellc. Bien que les Merles 
preterent nicher a enviro n 3 m du sol, dans 
les epinettCS et les (:rabies, ils s'adaptent 
fucilemt:nt a une gntnde variete de 
vegetation er de structures construites. lis 
peuvent mcme niche r sur le sol. Lcs Merlcs 
reutil isent egalement les nids de l'annee 
precedente, qu'il s'agisse du leur ou de 
celui d 'autres especes, reLies que le 
Moucherollc phebi, lc Moqueur d1at, le 
Quiscale bronze e ti 'Oriole de Baltimore. 
ns batissent parfois leur nid par dessus un 
ancien nid, qui peut lui-meme avoir ete 
construit sur un autre nid, e t pondent le urs 
reufs dans le plus recent. 

La femelle fu~onne le nid en forme de 
coupe a l'aide de bouc melangee avec de 
l'herbe e t de petites brindilles et, souvent, 
de ficelles, de bouts de tissu et de petits 
morceaux de papier. F.lle tasse Ia boue avec 
ses pane~ et son bee, Ia moule avec son 
corps e tla recouvre de graminces fines a 
l'intericur. La construction du nid prend de 
deux a six jours; pendant Ia pcriode Ia plus 

occup(:e de Ia construction. Ia femelle peut 
effecruer 180 allers ct retours par jour, en 
moyenne, pour tran!>poner de Ia boue ou 
de l'herbe. Si le temps est mauvais, elle 
peut retarder !'occupation du nid pendant 
une p(:riode allant ju~qu'a 20 jours. 

Dans le Sud du Canada, Ia premiere 
couvee, o u e nsemble cl'ceufs, est produite a 
Ia fin d 'avril ou au debut de mai. CeUe-ci 
est normalement suivie d 'une deuxieme 
couvec et parfois, lor!>que les condirions 
sont favorables, d 'une troisieme. Les nids 
pcuvent e ncore contcnir des reufs au 
debut d 'aout. Habituellement, une couvee 
compte 1roi~ ou quatre reufs. 

Les reufs sonr genemlemem blew., parfois 
blancs, mai~ ~<trement tachetes de brun. La 
feme!le commence normaleme nt a couver 
lcs reuf~ aprb la ponte du dernier, et elle 
les couve pendant 12 jo urs en moyenne. 
Elle se tient en general sur les reufs 
pendant des p(:riodet. de 40 minutes, puis 
se dressc sur le bord du nid , tourne les 
reufs et fait un peti t vol pour se dcgourdir. 
Souvent, le m:lle monte La gardc lorsqu 'il 
n'est pa . ., dans l'aire d 'alimemation, et illui 
<Lrrive a !'occasion de couver lcs reuf.~. 

Les pe tiiS rcstent au nid de 13 a 16 jours. 
Les femclles commencenr la couvee 
suivante habiruellement 40 jours e nviron 
a pres Ia ponte du premier reuf de l'annee, 
mais souvcnt, e lles construise nt lc nid, puis 
pondent les reufs avant que le premier 
groupe d 'oi!>illons ne ~oit independant. 
Quelquefois, le d1evauchement est long, Ia 
deuxieme eouvee e tam commcncce avant 
que les premiers obillons n'aient quitte le 
nid. En pareil cas. le mile s'occupe des 
oisillons de Ia premiere couvee. 

Les o is illons pesent quclque 5.5 g lorsqu'ils 
naissent. ourris par les deux parents, 
chacun de~ oisillon:> rec;oit en moyenne de 
35 a 40 becquees par jour. Les parents 
gardent le nid propre en transportant 
ai lleurs ou e n mangeant les sacs fccaux des 
o is illons. 

Les oisillons quittent le nid a !'age de 
13 jours environ, se depla~ant a une 
distance pouvant aller jusqu'a 'i5 m des Ia 
premiere joumee. lb peuvem demeurer 
dans le lerriroire de leurs parents pendant 
trois semaines e t ctre nourris par le m:lle 
pendant que Ia femclle couve les reufs de 
l'autre cou,•ce. II dcvicnnent indepen­
dams de leurs parent~ a !'age de quatre 
semaine~. 

Conservation 
Les jeunes Merles d 'Amerique n 'ont pas de 
fo rtes chances de survivre. On eslime que 
seulement 25 p. 100 des individus vivem 

jusqu'au debut du mois de novembre de 
leur premiere an nee. La plupart des Mertes 
d 'Ameriquc vivent e nviron deux ans, ce qui 
fait qu 'en ~ix ans, Ia population est presque 
totalemenl renouvelce. 

l..es Merle:> d 'Ameriquc om beaucoup de 
predateuf!>. Le plus imponam dans les 
regions habitees esl le chat domestique. 
Dans les aires de repos d'hiver. le lynx 
roux, le Grand-due d 'Amerique ctla 
Chouette rayee font de nombreuses 
victimcs. II y a aussi les ratons laveurs, les 
ecureuils gris, les ccureuils roux, les tamias, 
les accipitrides (surtout i'Epervier brun), 
les corneilles, les geais, les quiscales et les 
serpents, qui s'attaquenr aux reufs et aux 
oisillon:>. Les parasites cxternes compren­
nent les poux. les mouches, les tique et les 
acariens. 

Lorsqu'il sc trouve dans ses aires d'hiver­
nage. le Merle d 'Amerique cause des 
dommagcs importan~ aux cultures de 
cerises et de raisin!>, aux oliventies et aux 
champs de tomate!>. Autrefois, le~ gens 
chassaien1 les Merle~ a l'automne pour les 
manger. Le!> fermief!> continuem a 
effa.rouchcr Ct a tuer le~ Mertes d'Amerique 
dans les vergers et lcs champs de tomates 
et de bleuc1s afin de prevenir Les 
dommage:. aux cultures. lls doivenr 
cepenclant detenir un perm is relatif aux 
oiseaux nuil>ibles, ewnt donne que Les 
Merles sont proteges en vertu de Ia Loi sur 
Ia Cmwention concernanlles oiseaux 
migraleurs. 

Un biologiMe du Service canadien de Ia 
faune a etudie de!> methodes visant a 
eloigncr let. oiseaux des fruits tombCs par 
terre, mais aucunc nc s'est montree 
efficace ni cconomique. Des dispositifs 
sono res pour efirdycr les o iseaux et des 
filets installes sur le~ vignes sonr efficaces, 
mais leur cout depa.'>se de loin celui des 
dommage1> causes aux cultures. 



Bien qu 'ils cause m certains d o mmages aux 
culrures, les Merles d 'Amerique peuvem 
aussi jouer un role impo rtant dans Ia lutte 
contre les insectes, tels que le charanc;;on 
postiche de Ia luzerne , qu 'ils consommem 
en grande quantitc. 

Contrairement a d e no mbreuses especes, lc 
Merle d 'Amcrique s 'est assez bien adapte 
au.x perrurbations de son habitat. La perte 
des fo rc ts, !'expansion des regio ns urbaines 
et l'augmentation de La taille des fermes 
Ont crcc, p Luto t que degrade , des habitats 
de reproduction pour cet oiseau . 

L.e Merle d 'Ame rique est toujou rs un 
o iseau tres aime, e t est celui qui annonce le 
printe mps a Ia plupart des collectivites au 
Canada. 
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EcoRo ute de l'infom1ation. Fiche preparee 
par le Musee canadie n de La nature . Merle 
d 'Amerique : ecoroute.uqcn.qc.ca/ 
envir/faune/m erle.htm 

Erudes d 'Oiseau.x Canada. Programme d e 
suivi des o iseau.x nicheurs. A propos du 
Me rle d 'Amerique, Turdus migratorius: 
www.bsc-eoc.org/national/ 
ow _robinsheet_ fr.html 

Journey North -American ro bin (en anglais 
seulement) : www.learner.org/jnorth/ 
search!Robin.htmJ 
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www.mbr-pwrc.usgs.gov/id/ 
framlst/i761 Oid.htm.l 
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Lc Service canadien de Ia faune d'Environnemem Canada est 
charge des questions de competence federate touchant lcs cspeces 
sauvagcs, not:amment Ia protection et Ia gestion des oiseaux 
migr-.tteun. et de!! habitats canadiens d'irnportance nationale. II ebl 
aussi responsable des especes en peril, de Ia reglementation du 

commerce inremalional des especcs en peril ct de la recherche sur 
les preoccupations d'importance nationale que soulevem les 
especes sauvages. U collabore avec les provinces, les rerritoires, 
l'Agence Pare:. Canada et d 'autre!> organismes fcderaux en matiere 
de recherche et de gestion concernant les especes sauvages. 

Renscignements supplemcnraires sur lc Service canadien de 
Ia faune ou ses autres publications : 

Publications 
Service canadien de Ia faune 
Ottawa (Ontario) 
KlAOII3 

Canada 

TeL : (819) 997-1095 
Telec. : (819) 997-2756 
Courriel : cws-scf@ ec.gc.ca 

Visitez le site Web de Fatme e/ jlore du pays a www. ffdp.ca. 

Faune et flore du pays est un projet concertc du Service canadien 
de Ia faunc et de Ia Federation canadienne de Ia faune. 

••• Environnement 
Canada 

Environment 
Canada 

Service canadien Canadian Wildlife 
de Ia faune Service 

Also at•allable in English under the title Am eria m Robin 


